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ÉTRANGER, le port en sus 

Le Fonctionnarisme 

L'on compte bien une trentai-

ne de députés en séance quand 

au Palais-Bourbon c'est le bud-

get qui est en discussion. Et 

encore, sur cette trentaine de 

députés présents, il en est un 

bon quart qui sommeillent, 

l'autre quart s'occupe de répon-

dre aux quémandeurs et solli-

citeurs, aux électeurs influents, 

membres des comités auxquels 

il doit son élection. Quant aux 

autres, ils n'écoutent pas préci-

sément, ils interrompent parce 

que, leurs interruptions devant 

figurer à l'Officiel, cela leur fait 

une certaine réclame. 

Il serait à souhaiter que, si 

écourtée, si escamotée qu'elle 

soit, le compte rendu in exten-

so de cette discussion soit pu-

blié au Jounal officiel des com-

munes, et affiché à la porte de 

toutes les mairies. Les désœu-

vrés qui le liraient seraient vite 

édifiés sur les beautés du régi-

me, et sur la façon dont ont été 

tenues les promesses qu'il nous 

apportait. 
La République devait être, et 

pouvait être, le gouvernement 

à bon marché, Le gouvernement 

des économies. Tous les ans, 

les dépenses augmentent d'un 

chiffre considérable de millions 

et l'équilibre du budget n'est 

obtenu qu'à grand renfort d'ex-

pédients, de virements, d'em-

prunts déguisés, de renouvelle-

ments de dettes à échéance, 

d'expédients. 

Et, ce qu'il y a de plus fâ-
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Elle représentait une femme brune, au vi-

sage énergique et beau, an corps scruptural 

sous la robe grecque qui le vêtait. Avec un 

rayonnement de foi ardente, elle brisait les 

fers d'un malheureux enchainé à ses pieds, 

— Comme cette femme est belle ! m'écriai-

je. 

— C'est Marcia, le modèle de Jacques, une 

femme dont il est fort épris... Dans ce ta-

bleau, elle incarne la Liberté. 

J'ai rougi à ses paroles. Pourquoi ? Cette, 

femme doit être la maîtresse de Jacques. Il 

m'a semblé étrange que Thérèse soit et me 

mette dans celte confidence. 

Je ne suis encore qu'une.timide provinciale 
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Pour les grandi s annonces et les an-

nonces répétées on traite de gré à gré 

cheux, c'est que cet accroisse-

ment constant de ; dépenses 

porte sur une catég :ie de dé-

boursés non producti ' Il y a, 

clans le budget, des dé penses 

productives, celles par exemple 

qui ont pour but l'amélioration 

de l'outillage national, comme 

la création de routes, de voies 

navigables, de chemins de fer, 

etc. Mais, dans notre doux pays 

l'on voit que si pendant les 

trois années précédentes, les 

dépenses publiques se seront 

accrues de près de cent mil-

lions, — le chiffre exact est de 

96 millions —- 56 0/0 de cette 

augmentation a porté unique-

ment sur le personnel, et. com-

me M. Plichon l'exposait le 6 

du présent mois aux trentes 

collègues présents à la séance, 

le nombre des fonctionnaires 

augmenté dans notre pays 

dans des proportions fabuleu-

ses. Nous mourrons de la plaie . 

du fonctionnarisme, de la plaie 

des places. Tout le monde en 

veut, et le député désireux d'è 

tre réélu doit en procurer beau-

coup, en promettre davantage. 

En 1848, nous apprend M. 

Plichon, l'on comptait 33 com-

merçants patentés pour mille 

habitants. En 1904, l'on en 

comptait 39 soit une augmenta-

tion de 15 p. 100. 

Pendant la même période, le 

nombre des fonctionnaires s'est 

accru de cent cinquante pour 

cent. En 1846, l'on comptait 

188.000 fonctionnaires. En 1904, 

il y en a 450.000 ! 

Doux pays, n'est-ce pas ? 

m'effarouehant aux mots d'amour et rougis-

sant devant une beauté sans voiles. 

... Quelques instants plus tard, je quittais 

Thérèse ne pouvant satisfaire son désir de me 

garder à diner quisque ma mère m'attendait. 

... Ce soir, enfermée dans ma chambre, 

pendant que ma mère est à l'église, j'ai le 

cœur tellement serré, que j'écris ces lignes, 

ayant besoin de me conlier à n'importe qui, 

à n'importe quoi, aux objets, qui m'entourent 

et qui me sont étrangers, à ce papier qui, in-

discret ami, laissera peut-être échapper les 

secrets que je lui-donne à garder, 

Paris de mes espoirs et de mes rêves, tu 

m'effraies. 

Quelles sinistres prédictions m'a t-on fait à 

ton seuil ? 

1 er novembre 

Qu'il est sombre, le jour des Morts 1 

Jusqu'au plus profond des ténèbres, 

Les cloches de leurs glas funèbres, 

Font vibrer les accords ; 

Et sous le tertre, et sous la pierre, . 

Dont se recouvrent les tombeaux, 

Tressaillir la froide poussière, 

Au sein de l'éternel repos. 

En 1846, il y avait 16 fonc-

tionnaires pour 100 commer-

çants patentés, en 1904, il yen 

a 30 

En 1871, tous les ministres 

réunis avaient 12 chefs de cabi-

net. En 1904, il y a. 79 chefs, 

chefs adjoints; ou sous-chefs de 

cabinet pour 12 ministres. 

Dans certain arrondissement 

continue M. Plichon, l'ensem-

ble des contributions directes 

représente exactement 1 .962.481 ■ 

fr., soit 38 fr. 50 par habitant. 

Sur cette recette, l'on prélève 

1.335-356 fr. pour le traitement 

des fonctionnaires, soit 68 0/0, 

c'est à-dire les deux tieis du 

rendement des contributions 

directes. Et, comme l'a fort jus-

tement remarqué M. Plichon, 

cette augmentation du nombre 

des fonciionnaires ne répond 

pas au développement de la ri-

chesse publique. Le fonction-

narisme est une maladie para-

site qui affaiblit le corps social. 

Ce serait aux contribuables, 

qui sont en même temps des 

électeurs, à essayer de mettre 

ordre à un tel état de choses. 

Mais, nous tournons ici dans 

un cercle vicieux, car la plupart 

du temps, ce sont ces mèmés 

électeurs qui assiègent leurs 

députés pour obtenir des pla-

ces. 

Il est rare qu'un ma'ade se 

guérisse lui-même. Il a presque 

toujours besoin d'un médecin. 

Il est grand temps que le méde-

cin vienne. 

E. B. 

Ainsi, avec, le poète, je chante. Les cloches 

bercent ma mélancolie, la nuit dérobe mes 

larmes. — Je pleure ceux que j'ai aimés et 

qui ne sont plus... Je pense, à la séparation 

douloureuse qu'a été leur mort, à la réunion 

joyeuse que serait la mienne... 

Mon père, emmène-moi ! 

10 novembre 

Les jours passent, faisant naître entre Pa-

ris et moi une plus grande intimité. J'ai revu 

Thérèse, son dévouement est sans bornes, 

mais sa froideur inaltérable. Et moi qui ai 

tant besoin de me réchauffer l'âme à quel-

que foyer de tendresse ! 

Je suis jeune, et n'ai pas une affection, 

personne qui me serre dans ses bras, puise 

dans mon cœur et me donne du sien cette 

chose indéfinissable aussi nécessaire à l'âme 

que le pain l'est au corps : la -tendresse. 

Ma mère est une pauvre femme que le 

malheur a brisée, comme la tempête brise le 

frêle esquif. Sans volonté, mais renfermée 

dans son égoïsme, elle pleure son malheur, 

sans songer au mien. 

Elle ne m'accompagne dans aucune visite, 

ECHOS & NOUVELLES 

Bien instructive, cette dépêche de 

New-York, qui nous apprend qu'un 

remorqueur a trouvé dans la rivière 

du Nord plusieurs urnes électorales, 

et qu'une urne remplie de bulletins a 

été découverte chez un coiffeur. 

Nous n'en sommes tout de même 

pas encore là, même à Toulouse et les 

menues coquineries, que hasardent 

les plus exaltés, sont, par leur carac-

tère hypocrite, un appréciable hom-

mage à la vertu des citoyens ordinai-

res. 

M. Cruppi a communiqué à la com-

mission des réformes judiciaires son 

rapport sur les modifications à appor-

ter à la loi de 1899 sur la responsa-

bilité des instituteurs en cas d'acci-

dents Si les instituteurs ne devaient 

jamais formuler que des revendica-

tions aussi justes, il n'y aurait qu'à 

les encourager. . * 

Il est monstrueux que dans tous 

cas où leur culpabilité n'est pas prou-

vée, où leur négligence n'est pas dé-

montrée, on puisse leur imputer les 

accidents dont leurs "élèves peuvent 

être victimes. 

A défaut d'esprit d'observation, il 

suffit délire les faits divers des jour-

naux pour constater que chaque jour 

des parents, n'ayant parfois à sur-

veiller qu'un seul enfant, ne peuvent, 

malgré leur vigilence, lui éviter quel-

que terrible accident. On ne saurait 

admettre qu'un maître chargé de la 

surveillance de trente ou soixante en-

fants, soit à priori responsable de 

, tous les accidents dont ils peuvent 

être victimes. A Vrai dire, il n'est pas 

plus juste que l'Etat soit dans tous les 

cas considéré comme responsable. 

ne fait avec moi aucune démarche. Gémir et 

pleurer c'est là 'toute sa vie. Le même sang 

coule dans nos veines, nous sommes même 

chair ; liens physiques, mais non moraux. 

Et je me demande comment dans ce corps 

formé d'elle a pu naître une âme si différente 

dfi la sienne. 

Tout ce qu» j'aime, tout ce qui passionne 

mon esprit et me paraît beau, révolte le sien 

ou lui est "indifférent: La témérité de mes 

pensées l'efïraie et ce que ma raison me mon-

tre comme le Bien, lui semble le Mal. Elle 

raisonne suivant la morale étroite et souvent 

si fausse, de l'Église et du Monde. Mon cœur 

n'est pas compris d'elle et je suis forcée de 

le lui dérober. 

De mon père, je suis plutôt l'image. J'en 

ai la conscience droite et l'âme tourmentée. 

Ses pensées répondaient aux miennes, et son 

esprit guidait mon âme dans ses ascensions 

vers l'idéal. Pour lui, les jugements rendus 

par le Monde et la Religion étaient discuta-

bles, et en dehors de ces lois, le Bien pouvai 

exister. 

( ï suivre) 

Louis MAUREC* 
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EPHEMERIDES BAS ALPINES 

Chais (Auguste) 

(Suite) 

Nommé (1842) président de la chambre à 

la cour royale de Montpellier, il a fait voir, 

qu'aucune des qualités par lesquelles se re-

commande un chef de compagnie ne lui était 

étrangère. C'est en comprenant ainsi ses de-

voirs qu'il mérita le respect des justiciables 

et la confiance du barreau. 

Après 24 ans d'une vie militante, il déposa 

sa démission entre les mains du garde des 

sceaux. Cette démission longtemps refusée, 

fut enfin admise. 11 obtint avec une retraite, 

la croix d'officier de la Légion d'Honneur, et 

le litre de président honoraire de la seconde 

cpur royale du royaume, celle de Lyon (1843). 

M. Chais a fait partie du conseil général des 

Basses-Alpes en 1833. Dans cette assem-

blée, dont deux fois il a été le secrétaire et 

quatre fois le président, il n'a cessé de témoi-

gner' de toute sa sollicitude à l'endroit des 

intérêts moraux et matériels du département. 

Ami du progrès sage et gradué, il a appuyé 

de l'autorité de sa voix les propositions de 

réformes utiles pratiquement éxécutables, la 

propagation des écoles primaires et des salles 

d'asile. . 

M. Chais jouissait à Riez d'un repos mérité 

entouré de l'estime de ses concitoyens, s'oc-

cupant de littérature et d'histoire, lorsqu'en 

1848, les suffrages de ses compatriotes l'ap-

pelèrent à l'honneur de siéger dans l'Assem-

blée nationale constituante. Sa conduite par-

lementaire est trop honorable, et trop connue 

pour qu'il soit permis de ne point en retracer 

ici les places. Membre de nombreuses com-

missions, et notamment celles de la presse, 

des chemins de fer, du système pénitentiaire, 

des inccmpatibilités, de la légalisation de l'Al-

gérie, il a été associé aux plus graves tra-

vaux de l'Assemblée, 

M. Chais était membre de l'Académie des 

belles lettres de Lyon : sês discours d'audien-

ce et diverses compositions littéraires lui ont 

valu cette distinction. Les loisirs de la vie 

privé lui permirent de répandre avec une 

nouvelle ardeur la culture des belles lettres 

et de terminer un ouvrage auquel il a donné 

tous ses soins. 
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SISTERON 

Les désespérés. — Mardi dans' 

la matinée le nommé G., originaire de 

Saint-Geniez, habitant depuis quel-

ques mois, Sisteron, à fait un plon-

geon volontaire dans la Durance ; 

les quelques personnes qui ont été té-

moins de cet acte de désespoir ont été 

impuissantes à lui porter secours. Des 

recherches ont été faites immédiate-

ment sur tout le parcours de la ri-

vière, mais le corps n'a pu être retiré 

que jeudi matin. Le malheureux laisse 

une veuve et six enfants. 

Les mendiants. — Parmi les 

nombreux mendigots qui, cette semai-

ne, ont rendu leur Tisite aux rez-de-

chaussées de la ville on a beaucoup 

remarquée un grand fort et robuste 

quémandeur, paraissant âgé d 'une 

trentaine d 'années qui ouvrait toutes 

les portes et sur un ton plutôt agres-

sif demandait l'aumône, répondant 

grossièrement aux refus qu'il essuyait. 

Il serait temps que la police ou la 

gendarmerie mit un terme à cet état 

de choses fort dés agréable surtout 

lorsque ces chevaliers 'du trimarà 

rencontrent des femmes seules, géné-

ralement plus facile à impressionner 

que les hommes. 

. < :>*• ' 

Touristes des Alpes. — No-

tre société musicale célébrera demain, 

dimanche, sa1 tète annuelle. 

Le matin à la prime aube un ré-

veillon monstre donnera la séréna-

de habituelle. 

A 2 heures après-midi sur la place 

de la mairie aura lieu un concert dont 

voici le programme : 

Allégro X.... 

Marie-Louise, ouverture Meurer. 

Marche Lorraine Ganne. 

Le Corne d'or, valse Kling. 

A 7 heures, banquet, à l'hôtel des 

Acacias avec à la clef, un menu des 

plus alléchants. Après' le banquet, 

grand bal public au Casino, avec un 

orchestre d'élite. 

Lundi enfin, si le temps le permet 

visite expiatoire au cabanon pour té-

ter un petit saint sous la protection 

duquel on a depuis un temps immé-

morial placé les haricots. 

La Mutuelle Universelle. — 

Pendant que socialistes et collecti-

vistes répandent dans les clubs et ' 

réunions d'irréalisables utopies, d'au-

tres plus avisés, qui veulent le bien-

être social autrement qu'en théorie, 

organisent des mutuelles. Une impor-

tante société de ce genre, La Mutuelle 

Universelle, vient d'être créée à Marseil-

le. Les statuts, que nous avons sous les 

yeux, sont conçus avec une précision 

qui ne laisse aucune place à l'aléa. 

Le comité de Direction et de sur-

veillance contient les noms de per-

sonnages très honorablement connus 

et d'une indiscutable compétence en 

la matière. 
(Voir aux annonces) 

Avis. — Le maire prévient le 

public qu'une locomobile étuve à dé-

sinfecter, pour les personnes attein-

tes de maladies contagieuses, sera 

mise à leur disposition à partir d'au-

jourd'hui dans un des locaux de l'hos-

pice dé Sisteron. 

— La loi du 14 Juillet 1905 a rendu 

obligatoire à partir du 1 er Janvier 

1906 l'assistance aux vieillards, aux 

infirmes et aux incurables privés de 

ressources. 

Les postulants doivent adresser 

avant le 22 novembre, au bureau de 

la mairie, une demande écrite accom-

pagnée de leur acte de naissance. 

■a- >H-

P.-L.-M. — Vovages à itinéraires 

facultatifs, h coupons cornbinables, de 

France aux Echelles du Levant, ou vice 

versa. — Ves carnets individuels ou 

de familles pour voyages à itinéraires 

facultatifs, à coupons cornbinables, de 

1°, 2e et 3" classes C'.l'O kilom. de par-

cours par voie ferrée, minimum) sont 

délivrés toute l'année par toutes les 

gares P.L.M. comportant des parcours 

sur la C'e P.L.M. et sur les lignes 

•postales de Marseille anx Echelles du 

Levant, de la C'" des messageries ma-

ritimes (Alexandrie, Jaffa, Beyrouth, 

Smyrne, Constantinople, le Pirée.) 

Itinéraire au gré du voyageur, mais 

devant passer à l'aller et retour par 

Marseille portd'attache des paquebots. 

Validité : 120 jours pouvant être 

prolongé 2 fois de moitié moyennant 

supplément de 10 op à chaque pro-

longation. Arrêts facultatifs. 

Faire la demande 5 jours à l'avance 

à la gare de départ, 

•»f 

P.-L -M. — L'hiver à la Côte 

d'Azur. — Billets d'aller et retour 

collectifs de 2' et 3° classe, valables 

jusqu'au 15 mai 1906. 

Du I e octobre au 15 novembre 1906 

la Compagnie délivre aux fanrlles 

d'aumoins 3 personnes voyageant en-

semble, des billets d'aller et retour 

collectifs de 2 ,; , 3 e classes pour Hyères 

et toutes les gares P.L.M. situées au-

delà vers Menton. Le parcours simple 

doit-être d'eaumoins 400 kil. Le cou-

pon d'aller de ces billets n'est vala-

ble que du l r octobre au 15 novem-

bre 190^. Le prix s;obtient en ajou-

tant au prix de 4 billets simples or-

dinaires (pour les 2 premières person-

nes), le prix d'un billet simple pour la 

3° personne, la moitié de ce prix pour 

la 4° et chacune des suivantes. 

Arrô's facultatifs. Faire la demande 

do, billets quatre jours au moins à 

l'avance do la gare de départ. 

Comment choisir? 

Faire un choix utile entre tous les remèdes 

vantés, dans tés .affections des bronches et des 

poumons, n'est pas facile, Que nos leeteurs 

nous permettent donc de leur indiquer la 

Poudré Louis Legras, qui a encore obtenu la 

plus haute récompense a l'Exposition Univer-

sels de 1900. C'est le seul remède connu qui 

calme instantanément les accès d'asthme, de 

catarrhe, d'oppression, de toux de vieilles 

bronchites et guérisse progressivement. Une 

boîte est expédiée contre mandat de 2 fr. 10 

adressé à Louis Legras, 139, Bd Magenta, à 

Paris. 

Décision intelligente 

Ceux qui cherchent le beau, 

El qu'un bon liai r seconde, 

Laissent pour le Congo 

Tous les savons du monde. 

Paul Cleub à Victor Vaissier. 

ETAT-CiyiL 
du 9 au 11 Novembre 1905 

NAISSANCES 

MARIAGE 

Néant. 

DÉCÈS 

Magnan Etienne-Honoré, 74 ans, hospice. 

Maitre Eugène-Jean-B. 63 ans, hospice. 

Boyer Jules, 37 ans, hospice. 

Figuière Franéois, 60 ans, hospice: 

Guieu Bienvenu-/Ionoré, 60 ans. 

TRIBUNAL DE GOIfllflERCE DE SISTERON 

Liquidation Judiciaire 

AVIS 

pour la première vérification îles créances 

Les créanciers de la liquidation 

Latil Hippolyte, peintre à Sisteron, 

sont invités à se réunir le vingt-neuf 

novembre mil-neuf-cent-cinq à 10 h. 

du matin pour la vérification de leurs 

créances. Ceux qui n'ont pas encore 

elïectué la remise de leurs titres et 

bordereaux sont invités à les déposer 

dans le délai de quinzaine au greffe 

ou dans les mains du liquidateur. 

P- le Greffier du Tribunal, 

Le Commis-Greffier, 

PEIGNON. 

Etude de M" LABORDE 

Notaire à SAINT-GENIEZ (B-A.) 

PURGE 
d'Hypothèques Légales 

Suivant contrat passé devant |M' 

Laborde, notaire à Saint-Geniez, 

le vingt-huit octobre mil-neuf-cent-

cinq, Monsieur Baille ou Bayle 

Firmin-Ludovic, propriétaire à Saint-

Symphorien, vérificateur d'octroi à 

la ville de Marseille, y demeurant y 

domicilié rue de Rome, 176, a vendu 

à l'Etat pour le compte de l'adminis-

tration des Eaux et Forêts, 13 hecta-

tares 79 aies 49 centiares de terrain, 

situés sur le territoire de la commune 

de Saint-Symphorien, au quartier de 

La Vilette, consistant en vague et 

bruyère, moyennant le prix de mille-

trois cent soixante dix neuf 

francs. 
Copie collationnée de ce contrat a 

été déposée au greffe du tribunal ci-

vil de Sisteron, et signification de ce 

dépôt sera faite. 
1° à Monsieur le Procureur de la 

République près le tribunal civil de 

Sisteron . 
2" à Madame Angeline - Augusta 

Gayon, épouse de Monsieur Baille 

ou Bayle. vendeur demeurant ensem-

ble à Marseille. 
La présente insertion a lieu à l'effet 

de purger les immeubles vendus â 

l'Etat par Monsieur Baille ou Bayle, 

de toutes hypothèque légales connues 

et inconnues et toutes personnes dn 

chef desquels il pourrait être requis 

inscription sur les immeubles seront 

forcloses fautes d'avoir pris inscrip-

tion dans les délais de la loi et con-

formément aux articles 2193, 2194 et 

2195 du code civil. 
• Pour extrait : 

L. LABoBDE. 

Comment se renseigner 

snr la Loi de deux ans ? 

L' Mmanack du Drapeau que rénovent tous 

les ans'en hommage le Président de la Bépu 

blique, les principales autorités militaires e 

maritimes, et auquel l'année dernière l'Aca 

démie française a décerné une de ses plu 

hautes récompenses, vient de paraître ave 

des matières entièrement renouvelées et mise 

à jour d'un exceptionnel intérêt. 

Cette merveilleuse petite encyclopédie e 

brasse toute la vie militaire depuis les do 

■ nées prntiques accumulées dans le Mémen 

des Connaissances militaires et maritim 

jusqu'aux articles d'une actualité saisissant 

l'Armée chinoise et l'Armée marocaine, 1' 

popée russo-japonaise, etc., les jeunes ge 

des futurs contingents et leur famille appr 

cieront surtout d'y trouver un précis de 

Loi de deux ans expliquée. Le volume déb 

par 106 biographies et portraits des explo 

rateurs français, puis viennent des articl 

sensationnels : les femmes fortes, les premi 

Pompiers du Monde, les Forces franco-al 

mandes à la frontière de l'Est, etc. L'emp 

ment des troupes' et les tableaux explica 

des 237 catégories d'emplois réservés aux 

ciens militaires ont trouvé place dans les 

pages de ce livre unique publié par Hach 

et C'", illustré de plus de 1700 figures, 1 fr. 

broché ; cartonné, 2 fr. Edition complè 

Petit Annuaire de l'Armée française, 3fr, 

L'intérêt de cette publication s'augm 

de nombreuses primes et d'une dotatio 

1200 francs pour un enfant de sous-ofïi 

et de 10.000 francs de prix répartis e 

concours. 

Bulletin Financier 
Après un début satisfaisan, les tenda 

de notre place sont redevenues lourdes, 

vanl en cela celles des places étrangères, 

tamment des marchés de Londres ei 

Berlin, 
Notre 3 0[0 revient en clôture à 9 

L'Extérieure et le Turc s'inscrivent res 

vemenr à 92.30 et à 90.40. Fonds russes 

jours faibles : les deux 4 0[0 sont offerte 

recul d'environ 50 centimes. 

La Société Générale et le Comptoir 

compte à 040 et 6S0 fr., n'ont pas sen 

ment varié. Le Crédit Lyonnais s'alour 

1,125, de même que la Banque de Pa 

1.355. 
Le Rio est plus ferme à 1.637. L 

leurs de traction sont assez bien tenue 

valeurs industrielles russes, au con 

perdent de nouveau du terrain : Sos^ 

1.327, Briansk 511. 

L'action Bec Auer est en nouvelle ha 

885 fr. 
Bonne tenue du Saint-Raphaëi-Qui 

à 134 et de la Caplllitas à 63.25. 

Le marché des actions de l'Electrique 

Roubaix-Tourcoing est très animé et to 

orienté vers la hausse. On termine 

cours de 320 fr. 

BIBLIOGRAPHIE 

Collection E. BERNAR 

Viennent de paraître dans la petite 

tion E. Bernard à 6o centimes. Le 

Un Parisien au Vert de Raoul Vern 

Madeleine, de Jean de la Lande. 

Raoul de Verneuil — l'auteur de la 

Bohème parue dans ta même collée 

nous donne un second roman gai. L' 

d'Un Parisien au Vert est une suite 

nés comiques., dont le héros Albert 

fait tous les frais. Les personnes les p 

lancoliques ne pourront lire ce livre 

gner de la gailé. 

Madeleine, le roman de Jean de la 

appartient au genre tragique. C'est 1 

d'une jeune bretonne, fille de pêcheu 

laisse séduire par un peintre parisie 

décidée à poser pour un tableau de 1 

leine l ie séducieur se dispose à aba 

la jeune tille, quand le père survi 

duel, terrible au couteau, a lieu entre 

hommes qui sont blessés mortelleme 

sang mêlé baigne Madeleine évanoui 

Ces deux volumes sont artistement 

de 8 gravures hors texte et d'une co 

en couleurs. 
En vente, au prix de 60 centimes, 

bibliothèques des gares, chez les pr 

libraires, et chez l'éditeur E. Bern 

quai des Grands-Augustins, Paris. 
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La Vie Heureuse el 
le Conseil des Femmes 

Une mahnifique série de photographies iné-

dites, prises au château d'Eu, que les Princes 

Q Orléans avaient quitté depuis vingt ans, et 

où ie fils du Dre de Nemours vient de reve-

nir ; quelques-unes des œuvres les plus révé-

latrices des tendances modernes exposées au 

Salon d'Automne ; le récit des fêtes les plus 

goûtées de la Cour et de la Société, madrilènes 

l'heure où M. Louhet se prépare à visiter 

l'Espagne ; une revue spirituelle et bien in-

formée des étoiles célèbres par leur art à dire 

la Chanson, forme éternelle de la poésie po-

pulaire ; la plus juste impression d'une répé-

tition de cette pièce de Paul el Victor Mar-

guerite, Le Cœur et la loi, qui jouée depuis 

huit jours à peine fait courir tout Pans ; des 

révélations împrévueset curieuses sur les rois 

de la natation : Paulus et Miss Kellerman ; 

de charmantes photographies prises à Concar-

neau durant la fête des Filets bleus ; une 

amusante fantaisie de Franc-Nohain ; une 

humoristique nouvelle, accompagnée de dro-

latiques illustrations '■ des impressions de fê-

tes les plus diverses ei les plés curieuses 

tout ce qui intéresse, tout ce'qui séduit, tout 

ce qui passionne à l-heure présente, est fixé 

dans la Vie-Heureuse avec un luxe inouï de 

pittoresques images. 

Abonnements : Paris et Départements, 7fr, 

Etranger, 9 fr. — Le N° 50 centimes. 

Méridional Office 
AGENCE DE RENSEIGNEMENTS 

Commerciaux, Financiers et privés 

Contentieux — Recouvrements 

La Méridionale, Assurance spécia-

le contre le bris des glaces, carreaux 

et marbres. 

Le directeur demande des corres-

pondants dans toutes les communes 

duVar, des Basse ' et Hautes-Alpes 

S'adresser 8 bis, Avenue Maissin 

Toulon (Var). 

(Avis important. 

Les Rentiers de l'Avenir, Caisse 

mutuelle de retraites, à Paris ; 

La Garantie Nationale, Société 

d'Assurances mutuelles à primes 

fixes contre l'incendie, à Lyon ; 

Demandent des Agents généraux pour 

les départements du Var, des Basses 

et Hautes-Alpes. 

S'adrefser à l'Inspecteur régional, 

8 bis. Avenus Maissin, à Toulon. 

A CÉDER DE SUITE 
pour cessation de commerce 

Très ancien magasin de mercerie, 

bonneterie, rubans, dentelles, passe-

menterie, etc , etc., bien situé et pos-

sédant une nombreuse clientèle. 

Occasion à saisir ! 
on pourrait donner des facilités pour 

le payement. 

S'adresser au bureau du Journal. 

UNE MAISON 
située Rue Deleuze, N° 5 

eomposée de deux chambres donnant 

l'une sur la rue et l'autre sur la grand 

Ecole avec la 'con ; ensuite d'un galetas 

et' d'une mansarde. 

S'adresser à M. Estublier. proprié-

taire à la Baume ou au bureau du 

Journal. 

ON DEMANDE 

UM APPRENTI 
à l'Imprimerie du Journal 

UN MONSIEUR 
à tous ceux qui sont atteints d'une maladie de 

la peau, dartres, eczémas, boutons, démangeai-

sons, bronchites chroniques, maladie de la poi-

rine, de l'estomac et de la vessie, de rhumatis-

mes, un moyen infaillible de se guérir promp-

tement ainsi qu'il l'a été radicalement lui-même 

après avoir souffert et essayer en vain tous les 

remèdes préconisés. ! Cette < ffre, dont on ap-

préciera le but humanitaire, est la consèque ise 

d'un vœu. 
écrire pai lettre ou carte postale, o M. Vin-

cent, 8, place Victor Hugo, à Gre oble qui ré-

pondra gratis et franco par courrier t enverra 

les indications demandées. 

HUILE* 

M. Henri Estublier, mar-

chand d'Huiles à Sisteron, rue 

Saunerie, à l'honneur d'informer 

le public qu'il tient les huiles pour 

friture de W qualité, complète-

ment démargarmées et filtrées, 

ne pas confondre avec tant d'au-

ti es huiles mises enventequi sont 

malsaines. 

(Spécialité 

Essayez, vous en jugerez ! 1 • 

Il offre également les cafés 

torréfiés extra. 

AVIS AUX DEBITANTS 

A VEVIIIÎE 

Un grand stock de verres : verres 

à liquèurs, verres à bière, verres à 

apéritifs, etc., etc. 

S'adresser au bureau du Journal. 

LECTURES PLUR TOUS 
Au moment ou le Président de la Réqubli-

que revient d'Espagne, quel article serait plus 

actuel que celui où les Lectures pour Tous 

nous font pénétrer dans l'intimité de S. M. 

Alphonse XIII ! Tout le mondre voudra lire 

aussi dans le numéro de Novembre de la 

célèbre revue d'Hachette et C ii! la piquante 

étude de la Maréchale Oyama, femme du 

généralissime de l'armée japonaise. Que d'au-

tres articles curieux seraient encore à citer 

dans ce numéro, illustré à profusion de ma-

gnifiques photographies qui font défiler sous 

nos yeux tout ce qui préoccupe l'opinion, tout 

ce qui frappe, passionne, amuse dans les ma-

nifestations de la vie moderne 

Voici d'ailleurs le sommaire complet du 

numéro, de Novembre des Lectures pour 

Tous : 
Chez sa Majesté Alphonse XIII : Comment 

le roi vit à Madrid. — Madame Chrysanthème 

au checet des blessi's, par la MARÉCHALE OYA-

MA. — Fanatiques et victimes des cartes à 

jouer — L'homme et son image. — Les Mé-

moires d'un Trompette de 1905. — Humoris-

tes sans le savoir, dessins de HUART, — Poui 

saurer deux cent mille Bébés : Après le Con-

grès des Gouttes de Lait. — La Poursuite, 

nouvelle. — Noire vo si" le Maroc : interview 

de M. Jonnart gouverneur général de l'Algé-

rie. — . Langueur du Soir, par MAURICE DE-

PRET. Disparu ! roman. — Noces de Cente-

naires. — Ld Machine à imiter l'orage ; 

Comment on produit les bruits de coulisses. 

Abonnements. Un an : Paris, 6 fr. ; Dé-

partements, 7 fr. ; Etranger, 9 fr. — Le N' 

50 centimes. 

>iodern-f3ïblîoihéque 
Nouvelle Collection imprimée sur papier cou-

ché à 95 cent, le volume broché 

Vient de paraitre chez ons les libraires et 

dans toutes les gares ; 

L'AVENTURE 
par PIERRE VEBER 

Très beau volume, impress'on du luye sur pa-

piercouché avec 68 illustrations de René LELON. 

Volum' s déjà parus dans cette collection : 

Paul Buurget : Cruelle Enigme ; Paul ltervieu : 

Flirt ; André Tlieuriel.: La Maison des cDtux Bar-

baux ; Octave Mirabeau : L'Abbé Jules ; Abel 

Her'mant : Les TransatUlatiquts ; P.iul lîun g. L : 

lAndxi Cornèlis ; Jeau Ricliepin : Lu Gh ; H-nn 

Lavedan : Si'e ; Pa-tl Hervieu : Vbiconnu ; Bar ■ 

bey d'Annvilly : Les D.abol qu/s ; Gustave Gui-

ches : Céleste Prudbomat ; AbW Hermaiit Souve-

nirs du Vi'omte de Courpière ; Abel Hermaut : 

Monsieur de Courpière ma- ié ; Pa d l-fervieu tl'vir-

mature ; Léon Daudet, Les D ux Etreintes ; Tris-

tan Bernard, Mémoires d'un Jeune homme rangé, lid. 

et Jules Goncourt : Henie VtCauperin ; Gyp : Le 

Cœur de Pierrette ; Paul Marguerite, l'Avril ; Hen 

ri Lavedan, le Nouveau jeu ; Marcel Prévost, 

l'Automne d'une Femme. , 

AJiTHRitfE FAYARI1, ÉDITEUR 

78, Boulevard St-MieheL PARIS 

En vente cnez tous les Libraires et dans les Gares 

UÉRISON 
radicale des 

ENGELURES 
POUDRE DERIViOPHILE SOYRAC 

MÉDAILLES P'ARGENT ET DE VEtlUElL 

qui préserve des engelures et calme 

instantanément les démangeaisons 
les plus vives.^^sn/TATS SURPRENANTS. 

à r n dans toutes les Pharmacies. Envoi franco par 

j , O U A. SOYRAC, ph1" 63, Avenue du Maine, Pari» 

J Le Paradis 
des [niants. 

L'existence est, pour les enfants, exempte 
de soucis et à ce point agréable que la 
Terre leur semble un nouveau Paradis. 
Tous, cependant, ne sont pas heureux 
et certains, de la maladie, endurent les 
mille tourments ! Mais donnez à ceux-ci 
de l'Emulsion Scott, et, bientôt, ils 
retrouveront force, santé, vivacité et 
bonne humeur, ijea enfants acceptent 
1' EMLTL,SION SCOTT avec le plus grand 
plaisir ; en effet, quoique son principal 
composant soit l 'huile de foie de morue, 
elle est absolument dépourvue de l 'intolé-
rable goût de poisson. De plus, en raison 
de l 'addition des vivifiants hypophosphites 
de chaux et de soude et, surtout, de la 
perfection dumélange, TERIUT^SION SCOTT 

est trois fois plus active que l 'huile nature. 
Une cuillerée d' Enmlsion Scott à elle seule 
contient plus Ad'éléments régénérateurs 
qu'une pleine carafe de ces énmlsions 
appelées "bon marché" qui, destinées à 
être vendues au rabais, sont fabriquées 
d'ingrédients de dernière catégorie et, 
ainsi, absolument incapables de donner 
une guërison; Si votre petit souffre de ra-
chitisme, troubles dentaires, dépérisse-
ment, bronchite, affections de la" gorge ou 
des poumons, donnez-lui de suite I'EMUV 

SION SCOTT qui lui rendra la santé, le bon-
heur ! En voici 
l'honorable té-
moignage reçu 
de 'î\Ir le Dr 
Roua net de 
Castres : 

"J'ai souvent em-
ployé l'EmuIsion 
Scott, mais vous ci-
terai particulière-
ment les résultats 
obtenus dans deux 
cas de bronchite, 
chez des enfants de 
9 et u ans, 1/ huile 
de foie de morue, 
mal tolérée pareux, 
occasionnait dudé-
voieinent, sans mo-
difier pour le mieux 
leur snnté. L'EmuI-
sion Scott a été très 
bien supportée, 
l'état général s'est 
amélioré, le poids 
a augmenté, l'ap-
pétit est revenu, en 
un mot, je n'ai que 
des éloges à vous 
adresser et consi-
dère votre EMUL-

SION SCOTT comme le 
plus sûr remède contre 
toutes affections de la 
gorge et des poumons". 

N' hésitez pas à 
nous en demander 
un échantillon, nous 
Vous l'expédierons, 
franco, contre ofr.50 
d e timbres - poste. 
(N 'oubliez pas toute-
fois de mentionner ce 
journal). EMTJI^SION 

SCOTT, (Delouche & 
Cie) 356, rue Saint-
Honoré, Paris. 

PeVpriétflir^ -
^ONTRPâ ^ SA| NT" DENIS, Bunuw--
- "'REAL (Canada) CHATEUNENKBV 

'ERlE 

OANS TOUS US I 

GASTRÂLIi 
ET 

TOUS DÉSORDRES 
DU 

FOIE, DES REINS 
BT DE 

L'ESTOMAC 

SOHT GUERIS PAK 

LA TISANE 

AMÉRICAINE 
DES 

SHAKERS. 

N'attendez pas trop longtemps, 

mais détournez, peut-être, des 

années d'atroces 

souffrances, 

PBR L'USAGE DE CE 

MERVEILLEUX REMÈDE. 

En vente dans toutes les pharmacies. 
Demandez à M. Oscar Fanyau, phai -
macien, à Lille, qui a introduit en 
France la Tisane Amëricaine des Sha-
kers, une brochwe gratuite sur les 
maladies et le moyen de les guérir. 

LA KABILINE 
Véritable Teinturb des Ménages j 

LA KABILINE 
I Pour rendre neufs sas Vêtements 

LA KABILIN 
Adoptée par les Personnes économes 

LA KABILIN 
Vendue dans le monde entier 

ESSAYEZ-! 
Ls Paquet: 40 Centimes] 

ê
Franco i l'esitl.— Zptdmtn dit 

™°m™uxTRIBAUûEAU loggl 
G. THBinMUl , FabrUin t fTineipil à BESANÇON r* " " 
livré f« produltt dlrtctanwit tu Public, toit *htQU» tnnt» 

plut de 500. 000 ohjtts: Montres, Chronomètre!, Bijoux, 

Pendules, Orfèvrerie, Réparations. Crat/t etFrtneo Têrlft tlluttr. 

On trouve la Montre THIDIDDIUJ à la Fabrique seulement. 

TOURCOING I903 ,l?", 

Sisteron. — Imprimerie A. Turin. 

Le Gérant : Pascal LIEUTIER 

TIRAGE GROS LOT: 
15 Février 1906 s et 534 iou& 50 000 i 

pour les ENFANTS 
TUBERCULEUX 
osseux ou ganglionnaires 
de St-I'OIj -sur -TIEH 

_ _ _ _ _ , 1 Ecrire à M. COSTE-PIZOT, 

250.OOO fr. Dil" S"»' de '"' **preu", «S4 

| gén1 de la Loterie, LilleJoind 

OO <r. Prix, do billet 1 I tranof envel >ITr' <deO,15,p>r5bill«ll 

POMME DE TERRE HATIVE 
" TL+A. SUCCULENTE " 

Variété Hollandaise cultivée par M. VAN WEILZ 

Cette variété est sans conteste, la meilleure de toutes celles cultivées jusqu'alors. 
Elle résiste partout aux influences des intempéries et se plaît dans tous les sols. 
Sa forme allongée, sans nceuds, sa chair jaune extra pour la cuisine, son rendement très 

grand, font de " La Succulente " un produit unique. 6 kilos peuvent produire 160 kilo*. 

Un colis postal 5 kilos franco gare S fr. 
— 10 — — 8 fr. BO 

Adresser lettres et mandats à M. PAMART, à Compïèfne (Oise), agent général pour 

la France, 

A titre gracieux et dans le but de faire connaître l'ouvrage, il sera joint dans chacune àm 

5,000 nreiiiiùnw expéditions, l'Annuaire des Foires ri Marches aux Bestiaux de Eranee* ^ 

fort volume de 684 pages, dont la valeur est de 3 fr. 75 franco. 

L'UNIQUE PAQUETAGE ASSURANT LA CONSERVATION DES BISCUITS 

M AVANTAGEUX 
hWj if ONS F. RUA CONSERVATION. ASSURÉE 

J P.Uolo iméricaino NT6ÏI.974.. 
Crevât français N:287.284.S G D -G 

EN VENTE DANS TOUTES LES BONNES ÉPICERIES, 
BX1UEZ SUS CHAQUE PAQUET Uk iUMÛUS BBPOSBK : PAC 

© VILLE DE SISTERON



Chronique Locale 
ET RÉGIONALE 

—o— 

SISTERON 

Sainte-Cécile. — Nous regret-

tons de ne pouvoir sortir le vieux . 

cliché et dire que, favorisée par un 

temps splendide, cette fête musicale a 

eu un énorme succès. Cependant mal-

gré la pluie qui n'a cessé de tomber 

depuis la veille jusqu'au lundi, obli-

geant nos arti-tes a donner, au Casi-

no, le concert annoncé sur la place de 

la Mairie, ,1e réveillon du matin a été 

des plus entraînants, mettant un peu 

de gaieté sur le ciel noir. 

Banquet et bal ont été parfaits, le 

premier, par son menu, le second par 

le nombre et l'entrain des danseurs 

et danseuses. Quant au St-Cecilon, il 

n'y a ni pluie ni vent qui tienne qui 

puisse l'empêcher, aussi a t-il été fêté 

avec toutes les cérémonies que la 

tradition comporta. 

Foire. — Après demain lundi se 

tiendra l'avant-dernière foire de l'an-

née. Cette foire est placée sous le vo-

cable de Ste-Catherine, nous n'avons 

jamais su pourquoi, bien que nous 

ayons poussé l'indiscrétion jusqu'à de-

mander des renseignements à de vieil-

les filles. Quoiqu'il en soit elle est 

généralement bonne en transactions 

pour peu que le temps ne soit pas tout 

à fait impitoyable. 

•fr „>«* • 

Victime de son imprudence. 

— Un bien pénible accident s'est 

produit cette semaine dans [les hauts 

quartiers de notre ville. Une jeune 

femme âgée de 25 ans, Antomâ Taxil 

épouse de M. Sourribes, habitant la 

Coste, en voulant faire sécher du lin-

ge à sa fenêtre au 2°" étage se pen-

cha un peu trop au dehors et vint 

tomber surlepavéen se faisant àlatête 

une profonde blessured'où s'échappait 

tout son sang, relevée aussitôt par 

son mari et transportée et sa maison 

elle expira sans avoir repris connais-

sance, malgré les soins du docteur 

Thieu appelé à la hâte. 

La malheureuse femme laisse un 

enfant qui était encore au sein. 

L'enterrement civil a eu lieu au mi-

lieu d'une grande affluence de monde, 

■fr; >H-

Conseil municipal. — Dans sa 

séance de dimanche dernier 19 no-

vembre, présidée par M. Vieux, maire 

il a été pris les délibérations suivan-

tes : 
Le conseil nomme Mme veuve Blanc por-

tière à l'écoje primaire supérieure, à dater 

du 1er décembre 1905. 

M. fe maire donne lecture d'une lettre de 

M. l'inspecteur des eaux el forêts demandent 

la vente à l'Etat de tous les terrains commu-

naux : le conseil rejette cette demande. Il dit 

que le Bureau de bienfaisance dresse la liste 

des personnes ayant droit à l'assistance mé-

dicale gratuite. Le conseil approuve quatorze 

demandes de secours pour les réservistes et 

les territoriaux. Nomme une commission, 

composé de MM. Nicolas, Michel. Louis Fi-

dèle, Truphémus, chargée de traiter avec le 

conseil de fabrique pour l'achat par la ville 

du matériel des pompes funèbres. Renvoie à 

la commission des travaux une demande d'a-

chat de terrain, présentée par M. Soulet, 

Nomme M. Silvestre membre du conseil des 

administrateurs de la caisse d'épargne. Décide 

d'inscrire sept vieillards et deux infirmes sur 

la liste d'assistance publique aux vieillards el 

aux infirmes et vote la somme de 5 francs 

par mois pour chacun d'eux Nomme MM. 

Nicolas, Nègre et Vollaire membres de la 

commission chargée de la révision des listes 

électorales. Pour terminer M. Roa propose de 

réunir l'école communale de garçons au col-

lège et demande la gratuité des cours au 

collège pour tous les élèves de Sisteron. Ces 

propositions sont renvoyéss à la commission 

des écoles. 

Avis d'Adjudication. — Le 9 

décembre 1905 à 2 heures du soir, il 

sera procédé à l'Hospice de Sisteron, 

dans la salle dss délibérations, devant 

la Commission Administrative, à l'ad-

judication des travaux de grosses 

réparations à exécuter au tribunal, à 

la Gendarmerie et à la maison d'arrêt, 

s'élevant à 4 .300 francs. 

On peut prendre connaissance du 

devis et cahier des charges au secré-

tariat de l'hospice de 2 h. à 4 h du 

soir. 
-fr jfc-

P.-L.-M. — Vovages à itinéraires 

facultatifs, à. 'coupons cornbinables, de 

France aux Echelles du Levant, ou vice 

versa. — Ves carnets individuels ou 

de familles pour voyages à itinéraires 

facultatifs, à coupons cornbinables, de 

1", 2e et 3 e classes (300 kilom. de par-

cours par voie ferrée, minimum) sont 

délivrés toute l'année par toutes les 

gares P.L.M. comportant des parcours 

sur la Cie P.L.M. et sur les lignes 

postales de Marseille anx Echelles du 

Levant, de la Cie des messageries ma-

ritimes (Alexandrie, Jaffa, Beyrouth, 

Smyrne, Constantinople, le Pirée.) 

Itinéraire au gré du voyageur, mais 

devant passer à l'aller et retour par 

Marseille portd' attache des paquebots. 

Validité : 120 jours pouvant être 

prolongé 2 fois de moitié moyennant 

supplément de 10 OTO à chaque pro-

longation. Arrêts facultatifs. 

Faire la demande 5 jours à l'avance 

à la gare de départ, 

Aux enrhumés 

Lorsque la toux ne cède pas aux soins 

habituels, devient opiniâtre, spasmolique et 

s'accompagne d'expectoration abondante (sui-

tes de bronchites ou d'influenza, catarrhe, 

atslhme). il faut employer la Poudre Louis 

Legras, ce merveilleux remède qui a encore 

obtenu la plus haute récompense a l'Exposi-

tion Universelle de 1900. Le soulagement 

est instantané et la guérison survient progres-

sivement, Une boite est expédiée contre man-

dai 2 fr, 10 adressé à Louis Legras, 139, Bd 

Magenta à Paris. 

Les preuves accumulées depuis 24 ans et 

l'efficacité surprenante obtenue dans les cas 

de constipation, maladies d'estomac, 

manque d'appétit, etc,, ont fait des Pilules 

Suisses le remède favori du public. 1 fr. 30 

la boîte de 50 Pilules. 

Voix de l'Expérience 

Qu'à ces vers on se fie, 

Car, je le certifie, 

Aucun savont ne vaut 

Le meilleur Congo. 

Marie Sciens à Victor Vaissier. 

A CÉDER 
à LABAGNE 
après décès, un 

Fonds de Cordonnerie consistant 

en outds, agencement et marchandises 

de fabrique. 
Atelier ayant 30 ans d'existence et 

une exccellente clientèle. 

S'adresser à M. E. Peignon, com-

mis greffier du tribunal, Sisteron. 

ETAT-CIVIL 

du 11 au 24 Novembre 1905 

NAISSANCES 

Néant. 
MARIAGE 

Entre Perrymond Aimé-Etienne et Mlle 

Bontoux Henriette-Magdeleine. 

DÉCÈS 

Raynaud Julie-Marie, 72 ans. 

flelriès, mnrt-né (sexe féminin), 

Taxïl Antonia-Rosa, 25 ans, 

Richaud Louise, 72 au«. 

A LOUER DE SUITE 

Ilô'efl des Trois Rois 

Café du BEX-AIR 

S'adresser au i ropriétaire. 

BIBLIOGRAPHIE 

Collection E. BERNARD 

Viennent de paraître dans la Petite Collec-

tion E. Bernard à soixante centimes, le n° 

71 : le Drame de Tarrelade, de F. Battan-

chon, et n° 72 : Celle qu'on n'a pas, de F. 

Gilles. 
Le Drame de Tarrelade, le roman de Fran-

çois Battanchon présente des types nombreux, 

aux caractères parfaitemeiH étudiés ; des scè-

nes mouvementées où la note tragique domine 

mais qu'éclaircit cependant la tendresse de 

deux jeunes gens, séparés par la société, mais 

réunis par la force de l'amour. 

La charmante couverture du roman de Flo-

rent Gilles : Celle qu'on a pas donne bien la 

note du livre, avec son étalage de petites 

femmes plus séduisantes 1rs unes que les 

autres, Aussi dans ce sérail, le héros Lemeny 

ne se sent sent pas d'aise, et va de l'une à 

l'autre, comme un papillon butinant les 

Heurs. Mais il oublie les unes et les autres 

pour ne se souvenir que de celle qui résiste à 

sa séduction et dont le désir. exaspéré le con-

duit à la mort. 

En vente, au prix de 60 centimes dans les 

bibliothèques des gares, chez les principaux 

libraires, et chez l'éditeur E. Bernard, 1, 

rue de Médicis, Paris. 
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Etude de Me L. BÉQUART 

Notaire à Sisteron 

Successeur de M" BASSAC 

ADJUDICATION 

Voloi taire 

Le dimanche 31 décembre 

mil-neuf-cent-cinq à 2 heures après-

midi à Sisteron, en l'étude et par 

le ministère de M 0 Béquart, no-

taiie à Sisteron, il sera procédé à la 

Vente aux Enchères Pnbliqaes 
des immeubles ci-après désignés ap-

partenant à Monsieur Figuière For-

tuné, propriétaire a Valbelle. 

DÉSIGNATION 

COMMUNE DE VALBELLE 

Un Vaste Domaine 
appelé domaines des Ponchettes et des 

Ponlets, d'une contenance d'environ 

60 ares, comprenant bâtiments d'ha-

bitations et d'exploitations, près, la-

bours, bois, vagues, moulin, source. 

Ce domaine est arrosé par une 

source et convient à l'entretien d'un 

troupeau de cent bêtes à laine. 

Mise à prix : Huit CAHflf ,-. 
mille francs, ci. . OUUl/11 . 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à M r Béquart, notaire, rédac-

teur du cahier des charges. 

Etude de Me Félix THELENE 

Avocat-Avoué 

Successeur de MK Gassier et Estays 

58, Rue Droite, 58, Sisteron 

VENUE 
VOLODïTAIER 

aux Enchères Publiques 

après 

Conversion de Saisie 

Il sera procédé le vingt décem-

bre mil-neuf-cenl-cinq, à l'audience 
des criées du Tribunal civil de Sis-
teron, au palais de justice à Sisteron 
devant Monsieur Girard juge du 
siège, à ces fins commis, h l'adjudica-
sion au plus offrant et dernier enché-
risseur, des immeubles ci-après dési-
gnés situés sur le terroir de la com-

mune de Sisteron. 

DÉSIGNATION DES IMMEUBLES A VENDRE 

PREMIER LOT 

Une maison composée d'une écu-
rie et caveau rez-de-chaussée, cuisine 
au premier étage, chambre à coucher 
au second avec grenier à foin au des-
sus, sise dans l'enceinte de la ville 
de Sisteron, ayant "façade et entrée 
dans la rue de la Poterne, confron-
tant au levant Madame Vve Marie Sil-
vy, au nord maison Javel et au cou-
chant Lieutier, portée au plan cadas-
tral de ladite commune de Sisteron 
sous le numéro 148 de la section G. 

Mise à prix : Deux cent fr. 
ci 200 francs. 

DEUXIEME LOT 

Une partie de maison sise à Sis-
teron, laubourg de la Baume, ayant 
façade au couchant, ou grande route 
avec entrée au levant, ou rue du Ro-
cher, composée d'une seule pièce, te-
nant lieu de cuisine et chambre à cou-

cher, confrontant au de ssous Mon-
sieur Silvestre, au dessus Pleindoux, 
au nord Madame Vve Blanc, au midi 
Vve Rogon, attenant dans la même 
maison et dans la rue du Rocher, où 
sur le derrière une, petite écurie en 
contre-bas de la rue, avec remise a u 
dessus ; le tout porté au plan cadas-
tral de la commune de Sisteron sous 

le numéro 60 de la section C. 
Mise à prix : Cent-cinquante fr. 

ci 150 francs-

TROISIEME LOT 

Une terre labourable complantée 
en amandiers sise au quartier du 
Château d'Entraïx ou Chantereine, 

d'une superficie approximative de 86 
ares 86 centiares, confrontant au cou-
chant Pierre Jaubert et au midi che-
min, portée au plan cadastral de la 
commuue de Sisteron sous le numéro 

500p. de la section A. 
Mise à prix : Six-cents fr. 

ci 600 francs. 

QUATRIEME LOT 

Une terre labourable et arrosa-
ble sise au quartier du Plan Leydet 

d'une contenance approximative de 
36 ares, conforntant au levant Bou-
gerel, au nord chemin, au couchant 
Richaud Honoré, au midi Estellon, 
portée au plan cadastral de ladite 
commune de Sisteron sous le numéro 

20p. delà sectionB. 
Mise à prix : Deux cent-cin-

quante franec. 
ci i 250 francs. 

CINQUIEME LOT 

Une terre labourable et arrosable 
sise au quartier dé la Chaumiane ou 
les Préaux, d' me contenance appro-
ximative de 26 ares, confrontant au 
couchant Richaud, au levant Meynier, 
au nord Giraud, portée au plan cadas-
tral de la 'commune de Sisteron sous 
le numéro 457 p. de la section B. 

Mise à prix : Trois-cents francs, 
ci 30O francs. 

SIXIEME LOT 

Une terre labourable et arrosable 
complantée en vigne, sise au quartier 
du Plan de la Beaume, d'une conte-
nance approximative de 12 ares, con-
frontant au midi Latil et au nord Ma-
dame veuve Rippert, portée au plan 
cadastral de ladite commune de Sis-
teron sous le numéro 128 p. de la 

section B. 

Mise à prix : Cent francs. 
ci 100 francs. 

SEPTIEME LOT 

Une terre labourable complantée 
en oliviers, sise au quartier de Paré-
sous, d'une contenance approximative 
de 18 ares 40 centiares, confrontant 
au levant Roche, au midi chemin, 
portée au plan cadastral de ladite 
commune de Sisteron, sous les numé-

ros 997 et 998 de la section F. 

Mise à prix : Cinquante francs. 

ci 50 francs. 

HUITIEME LOT 

Une autre terre labourable sise 
au même quartier de Parésous, d'une 
contenance approximative de 47 ares 
70 centiares, confrontant au midi et 
au nord Madame Veuve Reynaud et 
au couchant Lieutier, portée au plan 
cadastral de la commune de Sisteron 
spus.les numéros 995, 996, 999, et 

1000 de la section F. 

Mise à prix : Deux-cents francs. 

ci , 200 francs. 

NEUVIEME LOT 

Une terre labourable, actuelle-
ment en état de vague sise au quar-
tier de St-Domnin d'une contenance, 
approximative de 14 ares 75 centia-
res, confrontant au couchant Succaud, 
au levant Silvestre, au midi Blanc,v 
portée au plan cadastral de ladite" 
commune de Sisteron sous les nu-
méros 1022 p. 1024 p. de la section D. 

Mise à prix : Vingt francs. 
ci .20 francs. 

DIXIEME LOT 

Une terre labourable, sise au 
quartier de Saint-Pierre le Haut, d'une 
contenanne approximative de 35 ares, 
portée au plan cadastral de la com-
mune jde Sisteron sous le numéro 

601 p. de la section C. 

Mise à prix : Cinq francs, 
ci 5 francs. 

En exécution d'un jugement rendu 
par le Tribunal de Sisteron le vingt-
deux Novembre mil-neuf-cent-cinq 
enregistré, prononçant la conversion 

> en vente aux enchères publiques de 
la saisie immobilière pratiquée A la 
requête de Monsieur Collombon 
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Casimir coiffeur demeurant et domi-
cilié à Sisteron ayant pour avoué M e 

Thélène. 
Sur le sieur Brémond Louis, 

propriétaire demeurant et domicilié à 
Sisteron, ayant pour avoué M" Ale-
xandre Suquet, ladite saisie faite 
par procès-verbal de Chauvin huis-
sier à Sisteron en date du quatorze 
octobre 1905, enregistré 'transcrit et 

visé conformément à la loi. 

Sur la pout suite du sieur Collom-

bon Casimir ayant M" Félix Thé-

lène pour avoué. 
Aux clauses et conditions contenues 

au cahier des charges déposé au greffe 

du dit tribunal de Sisteron 

Il est déclaré conformément aux 

dispositions de l'article 696 du Code 
de procédure civile modifié par la 
loi du 21 Mai 1858 que tous ceux 
du chef desquels il pourrait être pris 
inscription sur les immeubles saisis 
pour raison d'hypothèques légales 
devront requèrircette inscription avant 
la transcription du jugement d'adjudi-

cation. 
Pour tous renseignements s'adres-

ser à M 0 Thélène avoué, ou voir au 

greffe le cahier des charges. 

Sisteron, le 24 Novembre 1905. 

F. THÉLÈNE. 

Dûment enregistré. 

Préfecture des Basses-Alpes 

Chemin d'Intérêt commun N° 17. 

COMMUNE D'ASTOIN 

PURGE IITOOTBÈQUES 
"' AVIS ^ 

Par acte administratif reçu le 25 

juillet 1905 par M. le Maire d'Astoin 

à cet effet délégué, enregistré, le sieur 

Sarlin Constantin, cultivateur, de-

meurant et domicilié à Astoin, agis-

sant en son propre et privé nom, a 

vendu au départemant, pour le prix 

principal de six-cent-trois francs 

trente-cinq centimes (603.35) 

y compris une indemnité de cent-

quatre-vingts francs (180 fr.) 

pour perte d'arbres fruitiers, plusieurs 

parcelles de terrain, d'une contenance 

totale de treize ares quarante-un cen-

tiares (13 a. 41 c.) nécessaires pour 

la construction du chemin d'intérêt 

commun N" 17, entre les points kilo-

métriques 3k.l42 et 3k.300 et entre 

3 k. 488 et 4 k. 745 dans la commune 

d'Astoin. Ces parcelles de terrain en 

nature de labour, pâture et pré, sont 

situées aux quartiers de Pierres-fixe, 

Bas-Soleil et l'Eau Amère, et ins-

crites, savoir : celle de Bas-Soleil, 

sous le numéro 557bis, section B. et 

les autres parcelles, sous les numé-

ros 556, 391, 390, 389, section A. du 

plan cadastral de .la commune d'As-

toin. 
Cette publication est faite en con-

formité des articles 6 et 15 de la loi 

du 3 mai 1841, afin que les intéres-

sés puissent, dans la quinzaine de la 

transcription de l'acte, faire inscrire 

les privilèges et les hypothèques con-

ventionnelles, judiciaires ou légales. 

A défaut d'inscription dans ce délai, 

les immeubles cédés au département 

seront affranchis de tous privilèges de 

quelque nature qu'ils soient, sans pré-

judice du droit de femmes, mineurs 

et interdits, sur le montant de l'in-

demnité revenant au vendeur 

Fait à Digne le 21 Novembre 1905. 

Le Préfet des Basses-Alpes, 

Par délégation du Préfet, 

Le Conseiller de Préfecture, 

(Illisisible). 

Bulletin Financier 

L'amélioration du marché s'accentue. Les 

Fonds russes notamment, sont en reprise mar-

quée : le 3 0|0 1891 à 76 fr. le 1896 à 6o fr. 

le 1901 à 90.76 ei le Consolidé à 88.75. Notre 

3 om maintient son avance dernière et termi-

ne à 100.02. L'Extérieure à 93.15 et le Turc 

à 91.30. 

Les valeurs de crédit restent bien tenues, 

non loin de leurs cours précédents. Soéiété 

générale 641. Comptoir d'Escompte 654. Le 

Crédit lyonnais demeure sans alîaiie à 1.134. 

Les Chemins français sont stalionnaires. 

Valeurs de traction toujours lourdes : Om-

nibus 880, Thomson 825. Valeurs industriel-

les russes en reprises : Sosnowice 1.360, 

Briansk 537. Les valeurs de cuivre n'ont pas 

sensiblement varié. Le Rio se traite à 1.643 et 

la Capillitas est soutenue à 63.75. 

Bonne tenue du Bec-Auer à 921 fr. 

L'Electrique Lille Roubaix-Toureoing don-

ne lieu à des demandes toujours suivies à 323. 

Le St-Raaphaël Quinquina est recherché de 

même à 132 fr. et sur le marché des Mines 

d'Or, la New-Kaffirs se retrouve demandée 

à 37 francs. 

Mérititonal Office 

AGENCE DE RENSEIGNEMENTS 
Commerciaux, Financiers et privés 

Contentieux — Recouvrements 

La Méridionale, Assurance spécia-

le contre le bris des glaces, carreaux 

et marbres. 
Le directeur demande des corres-

pondants dans toutes les communes 

du Var, des Basses et Hautes-Alpes 

S'adnsser S bis, Avenue Maissin 

Toulon y Var). 

(Avis (important. 

Les Rentiers de l'Avenir, Caisse 

mutuelle de retraites, à Paris ; 

La Garantie Nationale, Société 

d'Assurances mutuelles à primes 

fixes contre l'incendie, à Lyon ; 

Demandent des Agents généraux pour 

les départements du Var, des Basses 

et Hautes-Alpes. 

S'adresser à t'Inspecteur régional, 

8 bis, Avenue Maissin, à Toulon. 

A CEDER DE SUITE 
pour cessation de commerce 

Très ancien magasin de mercerie, 

bonneterie, rubans, dentelles, passe-

menterie, etc , etc., bien situé et pos-

sédant une nombreuse clientèle. 

Occasion à saisir ! 

on pourrait donner des facilités pour 

le payement. 

S'adnsser au bureau du Journal. . 

HUILES 

M. Henri Estublier, mar-

chand d'Huiles à Sisteron, rue 

Saunerie, à l'honneur d'informer 

le public qu'il tient les huiles pour 

friture de i T° qualité, complète-

ment démargarinées et filtrées, 

ne pas confondre avec tant d'au-

tres huiles mises en vente qui sont 

malsaine». 

(Spécialité 

Essayez, vous en jugerez ! I 

Il offre également les cafés 

torréfiés extra. 

yHodern-Sîblîot^éque 

Nouvelle Collection imprimée sur papier cou-

ché à 95 cent, le volume broché 

Vient de paraître chez lous lbs libraires et 

dans toutes les gares : 

L'AVENTURE 
par PIERRE VEBER 

Très beau volume, impression du luye sur pa-

pier couché avec 68 illustrations de René LELON. 

Volumes déjà parus dans cette collection : 

Paul Bourget : Liuelle Enigme ; Paul llervieu : 

Flirt ; André Theuriet,: La Maison des "Deux Bar-

beaux ; Octave Mirabeau : L'Ahbè Iules ; Abel 

Hermant : Les Transantlatiques ; Paul Bourget : 

Jindxè Cornèlis ; Jean Richepin : La Glu ; Henri 

Lavedan : Sire ; Paul Hervieu : L'inconnu ; Bar-

bey d'Aurevilly : Les Diaboliques ; Gustave Gui-

ches : Céleste Prudhomat ; Abel Hermant ! Souve-

nirs du Vicomte de Courpière ; Abel Hermant : 

Monsieur de Courpière marié ; Paul I-Iervieu ll'^ir-

mature ; Léon Daudet, L'.s Deux Etreintes ; Tris-

tan Bernard, Mémoires d'un Jeune homme ramé. Ed. 

et Jules Goncourt : %_er.h Mauperia ; Gy;> : /« 

Cœur de Pierrette ; Paul Marguerite, l'Avril ; Hen-

ri Lavedan, le Nouveau jeu ; Marcel Prévost, 

l'Automne d'une Femme. 

AttTHRME FAYARD, ÉDITEUR 
78, Boulevard St-Michel. PARIS 

Ne vous seraiUil 

pas agréable ^ 

d'aller mieux ? 
Vaudrait-U la peine de vous débar-
rasser de cette affection des poumons ? 
Oui, cent fois oui ! Eh bien, alors ! 
suivez donc la méthode qui a sauvé 
des milliers de malades souffrant des 
poumons, prenez de l'Emulsion Scott 
et, surtout, ne vous laissez pas aller à 
acheter, sous prétexte qu'elle est moins 

chère, une imitation 
de l'Emulsion Scott 
dans le fol espoir d'é-
pargner 3 ou 4 francs. 
Quel que soit, en effet, 
le prix de l'Emulsion 
Scott, celle-ci est en-
core meilleur marché 
que toutes les autres 
car l'argent que vous 
y mettez vous rapporte 
une sûre guérison ; les 
imitations de l'Emul-
sion Scott sont de 
beaucoup plus chères, 

bien que par bouteille elles coûtent 
quelques sous de inoins, car. intention-
nellement fabriquées connue imita-
tions, elles ne sont bien en réalité que 
des imitations, et ne donnent vraiment 
que des résultats en imitation. Rien 
ne serait plus désastreux pour vos 

m poumons qu'une soi-disant gué-
$ rison et vous vous repentiriez 
A certainement d'avoir ainsi lési-
2 né ; peut-être achetant 

i l'Emulsion. Scott 

Marque déposée. 

\ 
• 

J C 

G 

i 

I • 
w 

Sltr 

<k , i 

| a 

fi ] 

t 

fa 8 
M 

diniimierez-vous la somme que 
vous avez en poche, mais ce 
que vous diminuerez surtout ce 
sont -vos souffrances et votre 
guérison ne tardera pas. Au 
lieu qu'en achetant une imita-
tion, vous aurez en poche un 
peu plus de monnaie, mais vous 
continuerez à souffrir et ne vous 
débarrasserez, jamais de l'affec-
tion dont vous êtes atteint. 
Votre Docteur, votre Sage-
femme vous diront que telle 
est l'exacte vérité. 

Essayez donc 

L'EMULSION 

SCOTT. 

à Si vous désirez en recevoir 
H franco un échantillon, envoyez-
y nous, tout en mentionnant ce 
0 journal, o fr, 50 de timbres-poste 
^ à l'adresse suivante: EMTJL-
B SION SCOTT (Delouche & Cie) 
^ 356, rue St-Honoré, Paris. 

} 
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iâox D'ESTOMAC | 

MIGRAINES, DÉSORDRES DU 

FOIE ET DES REINS 

CONSTIPATION | 

EXCES DE BILE, INSOMNIES, 

VICES DU SANG, 

SONT TOUS GUÉRIS 

PAR 

LA TISflWE 

AMERICAINE S 

SHAKERS. 

En vente dans toutes les pharmacies. 

Demandez à M. Oscar Fanyau, phar-

macien, à Lille, qui a introduit en 

France la Tisane Américaine des Sha-

p. kers, une brochure gratuite sur les 

H maladies et le moyen de les guérir. . . 
9 S 

LA KABILINE 
Véritable Teinturb des Minages jj 

Pour rendre neufs ses Vêtements 

Adoptée par les Personnes économes I 

LA KABILIN il 
Vendue dans le monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes! 

Franco à l'esttl. — Spècimtn d»t 

^JŒSSSTRlBAUDBdl 
1&*^T* ^1BWfiïiIJ ' rtlrlllBtpïinilïlUBES*HV0N r 1". 

livré lêt orodulti dlrwtam^nt tu Publ>c t iolt rStqut tnni% 

^aS^ piu, de 500.û0Sofu'*ri ;Montrcs, Chronomètre», Bijoux, 

Pendule», Orlèvrerie, Réparations. Qrttli et Fr*nc§ Tàrlf* lltvitr. 

Ou trouve la Montre TKUIUPIAU a la Fabrique seulement. 

TOURCOING ss03 ,r::^. 

Sisteron. — Imprimerie A. Turin. 

Le Gérant : Pascal LIEUTIER 

TIRAGE GROS LOT: 250.000 fr. 
16 Février 1906 U 534 lot. do 50 OOO à IOO Ir. PrUdabill.il I Iranc 

pour les ENFANTS 
TUBERCULEUX 
osseux ou ganglionnaires 
de St-PO|j -Ntir -ITIEIt 

Ecrire a M. COSTE-PIZOT. 

Dir r gèn 1 de I" M Express", mg 

géo'deta i .otei le , I .ille.Jnind 

envtil aftr , *t1eO,)5,par5billel 

#5^ 

E DE TERRE HATIVE 

Variété Hollandaise cultivée par M. VAN WEILZ 

Celle variété csl sans conteste, 1a meilleure de toutes celles cultivées jusqu'alors, 
lîlle résiste partout aux influences des intempéries ri se plaît dans Unis les sols. 
Sa forme allongée, sans nœuds; sn éltuir jaune pxlra pour la cuisine, smi rendement trèa 

^raiid, foui de " La Succulente " un produit unique. 5 ; kilos puuvcnl produire 160 kilos* 

fr. 
Un colis postal îi kilos franco garé o fr. so 

m 
Adresser lettres et mandais à M. PAWAST, à Compiègne (Oise), agent général pam 

la France. 

A litre gracieux rt dans te but de faire connaître IViiivrage, il sera joint dans chacune àm 
5,000 premières expéditions, VAiinuaire des Foins et Marches aux Bcttiaux de francs, 

fort volume de GH4 pages, dont la valeur csl de 3 fr. 75 franco. 

{'UNIQUE PAQUETAGE ASSURANT LA CONSERVATION DES BISCUITS 

PAQOET PERNOT 
lê J l MAINTIENT LE BISCUIT A L ABRI DE L'AIR. 
>,'-■& ('"PRATIQUE LA POUSSIÈRE. l'HUHIOITE 

m ÀUANTAGEUX 
CONSERVATION ASSURÉE 

P.l.nt. Amtricn. tf 621.974. 
revet Français H* 287 284, S G.D.G. 

EN VEMTE DANS TOUTES LES BONNES ÉPICERIES. 

KX1UK ëUI CUAQUa PAONR LA lUBQim DiPOrfE : PAC 

© VILLE DE SISTERON



â Lâ PALETTE i 8 ®^ 

LOUIS BORRELY, -« 
Peintre — Successeur de Sartorï 

^ne Saunerie, SISTERON {Basses-Alpes) 

1IÎÎ8IS If ATîËflBOITS 

VERRES /VLOUSSELINE 

VITRERIE 

P4PIERS PEINTS 

F£/W/S A PARQUETS 

ENCADREMENTS 

COURONNES FUNERAIRES 

MACH1ÎNES À COUDRi: 

« PFAF F si MERIDIONALE 
On ne doit pas comparer les machines 

à coudre PFAFF et MERIDIONALE aux 
nombreuses machines de bas p'ix offertes 
par la concurrence. Tandis que celles-ci 
sont de qualité absolument inférieure, les 
machines Pf .ff et Méridionale répondent 
■u contra rv. aux plus grandes exigences 

■ • rapporta la durabililécl au bon tra*\ ail 
n rais n des u atièn s excel 1 entes avec 

lesquelles elles sont construites. 

"LA MUTUELLE UNIVERSELL 
ASSOCIATION POPULAIRE D'ÉPARGNE ET DE CAPITALISATION 

SOCIÉTÉ CIVILE DE PRÉVOYANCE AUTORISÉE PAR VET 

Statuts enregistrés et déposés à la Préfecture des Bouches-du-Rhôn 

Siège social : 22, Rue de la Darse à MARSEILLE (B-d JR) 

Constitution d'un capital de SSlI.ft.H FR.tlT''. au maximum, f 
par l'article 26 des Statuts, et obtenu en 10 à 20 ans déversement, 

modiques variant, suivant la durée de 20 centimes à 5 cent. 1/2 par jo 

MIcflez-vous des offres de HACIUHG4 A UIS I>KIX 

Pour tous renseignements, s'adresser 

MAISON CHAURAND, DIGNE (B.-A. 

Envoi franco du Catalogue 

VERSEMENTS 

trimestriels 

lOans 17.50 ' 

llans 15.45 

12ans| 13.70 

13 ans 

14 ans 

15 ans 

VERSEMENTS 

trimestriels 

12.50 

10.80 

9.60 

16 ans 

17 aas 

18 ans 

VERSEMENTS 

trimestriels 

8.50 

7.55 

6.65 

19 ans 

20 ans 

VERSEMEN 

trimestri 

5.8 

5. 

En cas de décès du sociétaire avant le droit au capital, les cotisations ne sont pas per 
pour la famille, le livret étant réversible sur la tête de la personne préalablement dèsign 

la société par le titulaire. 
Avec les fonds provenant des cotisations, la société achète des obligations à lots ou de 

leurs de tout repos qui sont uniquement déposées à la Banque de France. 

Les titres appartiennent en commun à tous les sociétaires ; ils sont immatriculés au no 
La MUTUELLE UNIVERSELLE . La Société fonctionna sous la surveillance et le con 
d'un Conseil permanent et d'une Commission nommée par les sociétaires. 

La Direction Générale demande partout des CORRESPONDANTS MUTUAUST 

ranci dépôt île Bicyclettes à l'usine lloimor 
 —Il > Il II U U U . ■ . 

— Seul concessionnaire du département des Basses-Alpes 

IIOYVOUAT, Jeune 
RUE DROITE, 18, — SISTERON — BASSES-ALPES 

RÉPARATIONS, TRANSFORMATIONS, NIKBLAGE, ÈMAILLAGB au Fou 

PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE - Accessoires de Bicyclettes vendus au prix de facture 

CYCLISTES ! N'achetez aucune machine sans venir visiter le magasin de dépôt, Rue Droite, 18 

RENDEZ-VOUS COMPTE AVANT DACHETER 
VENTE A CRÈC 

Le Gérant Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 
© VILLE DE SISTERON


